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petites cloches des villages se mettent tout à coup à retentir dence à Grand Fa’ll ЛтТЛ à - , „
joyeusement au milieu des ténèbres л» I» «ni» Г* „ ce a brand ra.j* Maitrè a brand Falls et se fit avant«.=,*<j„i,„td .= *8hber - ^

joyeux dont retentissent les eûtes de nos èo-lis t 4 l”e bonne santei depuis crative. M. Costigan est d’une santé
répètent dans les cités et hameaux. Le message rs anees ^quef am,ées’ шаік Pouvait H était greffier' de la ville chancela”te depuis quelques 

explique- la raison de tout ceci : “Je vous annonce une лА тЛі ^ °CCUpatlons Jusr de Grand Falls, depuis deux annees' °n dit qu’il ne pourra 
grande joie : un sauveur nous est né”. 4 Чие1Чие5 jours avant sJ ans, et secrétaire-trésorier de Pas prendre son siège, au sénat

Ге mec - moit. / . la chambre de
Le message angélique apporte une grande joie, une II était né â Johnsville J

sainte allégresse, aux âmes chrétiennes. Noël ! Noël ! crient té de Carleton, N. B. en 1866І
іГ„Г аПЛ , TfT. Ле la naissance du “Petit Jésus”. Il reçut son éducation au Col- 
Une v.s.te a, la creche fa.t époque dans la vie de ces enfants, lège St-Josepli de Memrami 
Dans la plus humble chaumière, il. y a de la joie quand les cook, et plus tard étudia là 
cloches annoncent que le divin «nfant nous est né. ’ droit au bureau de Fislier 8j

Connell, à Woodstock, N. BÎ

Une dépêche d’Ottawa an- 
nonce

à la session prochaine.
M. Costigan aura 79 ans le 

premier février prochain.
Les gens du Madawaska 

qu’il a représenté à la chambre 
des communes de 1867, à 1906, 
alors qu'il fut nommé séna
teur, feront des 
son
fct santé.

p ;U fut admis au barreau très 
jeune et commença la pratique 
du droit à Woodstock. II y a 
dix ans, il ouvrait un bureau

que l’honorable John 
Costigan, sénateur, et l’un des 
membres de l’ancien ministère 
Mc Donald, est dangereuse-

'

P

voeux pour 
complet rétablissement ànous

commerce.
Il laisse une épouse et deux 

soeurs pour pleurer sa perte/ 
Les funérailles ont eu lieu MORT MYSTERIEUSE

A GREEN RIVER

com
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z"mardi, à Woodstock.
“Le Madawaska” offre 

plus sincères sympathies à la 
famille du défunt.

ses

Un mot sur l’origine de cette fête.
• César Auguste, au faite de sa puissance, veut savoir 

combien de millions d’hommes sont courbés sous son r 
tre. Il ordonné un recensement général de Vinrinen.se em
pire romain. .jot-Luc nous apprend que ce fut là le premier 
dénombrement fait dans le pays pour les Romains.,

I:
Est-ce Accident ou AÇeurtre ?scep-

L’Hon. P. A. Landry, 
Juge-eri-Chef de la 

Cour du Banc du Roi
Le 15 courant, M. Gédéon avec une pierre.

1er, mourait, 'sans prêtre Лі visiteurs die/ M ^ThériÏtiU

Пі mb"1"; Tl -a.ré,frCC La boi-on «e faisait pasÎ 
de M. Hubert Theriault, dans | faut. Hommes et femmes
des circonstances tragiques. trinquaient ensemble. Dans

PfPj1S ce temPs’ toutes la soirée, les visiteurs parti- 
sortes de rumeurs circulent au rent,à,l’exception d’un nommé 
sujet de cette mortmysteneu- Damàse Lagassé de St- Aga-

Avant d'entrer à la position d”u," ftSt^ fe? feSSjg '

îæiszzriz asa4—d'"” trjssr * - ^
ne politique. Député àlalégis- . Le coroner du district, M. , e juré du coroner adécfe . 
lature, il devint bientôt mem- Lef Acteur/ \îb м'] ??}41 У avait possibilité et pnî

bre du cabinet local et minis- Sormany et ' Pio H. Laporte р 'іиіЛ m°H de G?déon 
tr. da. .„van, pnbiins. En. fi«„, P.Mop*
suite il devint depute de Kent A 1 enquete, il y eût contra- Lagassé.
au gouvernement d’Ottawa. diction complète dans les té- La cause est mninterwh, entre 

Le iug-e Laudrv est un n= mo!ffnaffes- Les gens de la je» moins du pioeuu-nr général de
, . . J, f . , Є \ Un pa" maison ont juré que l’accident la province et des arrestations sont
tnote éclairé et 1 un des. puis qui a causé la mort de M. De- «““«“entes, 
zélés défenseurs de la raye vost est arrivé aux petites 
Acadienne. heures, lé jour du 15 courant,

Le Madawaska lui offre ses et.4u’il est mort dans l'après-
plns sincères félicitations et ™idi’. les 3 heures. Des 
r 1 ... témoin h désintéressés ont і tiréfait des voeux pour qu ,1 reste que ces mêmes lenrJont
longtemps encOte l’ame dm déclaré da.ns l’avant-midi que 
géante de sa race, r—^ \ M. De vost avait été assommé

Ledit promulgué pour ce dénombrement général ordon
nait â chacun, au plus riche comme àu plus pauvre, au plus 
puissant comme au plus faible, de se rendre à la ville où il 
était ne, ou dont sa famille était originaire, pour se faire ins
crire sur le contrôle romain. Or, Joseph et Marie, qui 
étaient tous deux de la royale lignée de David, se rendirent 
en la ville de David, appelée Bethléem. Là, la vierge Marie 
qui avait été saluée ^pleine de grâce" par l'archange Gabriel 
et qui, aux yeux des hommes, passait pour l’épôuse dé 
Joseph, fut obligée de se réfugier dans une partie du hameau 
où l on avait creusé des étable*. Et ce fut ce lieu si dédai
gné et si humble qui reçut, à son entrée dans le monde, le 
roi du ciel. Au moulent où

m Ї53'wr

Les nombreux amis du jugé 
Landry, dans le Madawaska 
et dans toute la province, api 
prendront, avec llh viffn têlêC 
que le gouvenement fédéral 
vient de l'élever à la position 
importante dt juge en chef de 
la Cour du Banc du Roi 
le Nouveau-Brunswick.

reau de la province, et le pre
mier Catholique à siéger 
me juge de la cour supérieure 
du- Nfiuveati-Bruns'wick.

com-_ ЖІ .

ü

ce prodige s’opérait, à Bethléem, 
ange apparaît à des bergers qui veillaient tour à tour à la 

garde de leurs troupeaux et leur dit : “Ne craignez poii t : 
car, je viens vous annoncer une nouvelle qui sera pour le 
peuple le sujet d’une grande joie. C’est qu’aujourd’hui il 
vous est né un sauveur qui est le Christ. Vous trouverez 
un enfant enveloppé de langes et couché dans

pourun

L’hon norable Pierre Ar
mand Landry est né à Dor
chester, le 1er mai, 1846. Il 
descend d’une aucience famille 
acadienne qui vint s’établir en 
Acadie avec Chamisay, il y a 
250 ans.

Le juge en chef reçut 
éducation au Collège St-Jo- 
seph. L’université du Nou
veau- Brunswick lui décerna 
le dégré de LL. D. en ідею.

Le juge Landry est le

une crèche.”
Que de choses se voient dans l’histoire de la naissance 

du Sauveur d’où date \'ère-chrétien. Rome, orgueilleuse, 
de son pouvoir, veut connaître tous les peuples, toutes les 
nations qui relèvent "d’elle. Auguste veut savoir tout ce 
qui naît/'fout ce qui vit, sous son Sceptre. Eh ! voilà un 
enfant qui vient augmenter le nombre çfe ses sujets. Et eet 
enfant devenu homme dira un jour .-'“Rendez à César ce qui 
est à César.” Mais cet éhfant qui naît si humble et si pau
vre, dans une étable, renversera tous les faux dieux d’Au
guste et de César. Et si une Rome nouvelle vit dans les 
siècles apres la Rome antique, c’est qu’elle aura adoré Pen- 
fant ne a Bethléem.

Il e-t dans l’intérêt du public 
que la lumière soit faite dans cette 
affaire scandaleuse.

Il est de l'honneur et de la bonne 
.réputation îles gens de Green River 
de ■débarrasser leur localité .d’en 
liqnge qui rst depuis quelques an- 
ne s un sujet de .scandale et de СОҐ- 
romption.

\ son ;
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pre
mier Acadien admis au bar- Iі

*1864
CINQUANTENAIRE

Collège Sl-Joseph
Memramcook, HT. B.

1914Oswald Crochet, Juge de Ja 
Соиґ ^upéfieure du fl. B.

Que^ de consolations et d’encouragements cette fête 
apporte à tous, mais surtout aux enfants, aux pauvres, à 
ceux que le monde ne comptent point pour ses favoris.
Avant le Christ, tous les honneurs étoient accordés à la puis
sance et à la prospérité. Le pauvnpqWait gémir, l’esclave 
sé plaindre, mais il y avait oersonU^pour les écouter. A 
p sent, que le Christ est né dans une étable, que plus tard,

, ,a éte force de fulr en exil. qn’il a été persécuté, Couronné 
d epines et mis à mort et qu’il a ressuscité par sa propre
puissance à présent, toutes les douleurs et les peines ont province II est né à Clnth-m,

SS'ÆÏ'SL'rZ/" j™ * ■*dn cblt- • que. découlent toutes les consolations an barreau en 1892, et devint
ÏCZZZL'SZ* ’°“ Г-” " —* ”» “*■«. r- *. ..oc. les plus

n , ■ en vue de la province.
César” ‘"аі" Я U ;,1<endez à CésV ce qui appartient à En 1904, il remporta.ile coin- 
vesar , a ait aussi : Faites aux autres ce que vous voudriez té de York par une majorité

ТГГ fmt a v.ous"mêmes ’’ Voilà pourquoi, à l’occa- de 162. De nouveau candidat 
e jNoe!’ on .souhaite aux autres, comme on désire pour en 1908, sa majorité fut de 

e bonheur, la prospérité, la patience, la charité, la paix 869 et* en .1911 sa majorité 
tJieu et avec tout le monde ; on se souhaite, “un joyeux 
’ e s* exPress‘f souhait anglais A Merry Christmas.

A cette occasion, Le Madawaska demande et désire pour 
iême le succès et la prospérité dans sa mission ; et à ses 
n-eux lecteurs et lectrices, il souhaite U£f HEUREUX

m

ç • •
Le nouveau juge est le fils 

de Dr. William Crocket, ancien 
Surintendant des écoles de la

Ш cassait tous les records du 
comté et se chiffrait à 1669.

La nomination du nouveau, Ia‘S ІІІ1СІЄП8 élèvCS till Collé

St-Joseph, N.. B. sont priés

une connaissance approfondie <ІЄ 8Є ГЄІІІіІГ à T hP8 JP. If In *IA 
de la' loi, avec une carrière .. *■*-»» *-
d’expérience variée, le juge СОИГЯИі, Я lltUlIllIllUStOll, 1111 Pfl.

lais ,lv J ,,sticc- Le B. P. F. Tes.

nement vient de iniconfier. . 8іег,, C.Î^.C. du collège е\и1і(шега
Nas sincères félicitations. ,e b||t (Je ç<,fte as^mb,^

Otte invitation s’a (1res 

anciens élèves des deux c<
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t Abonnez-vous
au “Madawaska” :
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